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 CFC-CBC 0701/24F                                                                                        Paris le 18  juillet 2001 
 
 
 

A Samdech Hun Sen, 
Premier ministre du Gouvernement Royal, 
Royaume du Cambodge, 
 
Phnom-Penh. 

 
 
Objet : Accord pour l�exploitation commune khméro-thaïe des hydrocarbures. 
 
Samdech, 
 
     Au nom du Gouvernement Royal, vous avez signé le 18 juin 2001 avec le Premier 
ministre thaïlandais un communiqué conjoint confirmant les termes d�un Mémorandum 
d�Entente sur l�exploitation commune de deux zones pétrolières dans le Golfe de Thaïlande. 
Selon le journal « Cambodge Soir » qui a rapporté l�événement dans son article en date du 
18 juin 2001, «le Mémorandum sur l�exploitation pétrolière prévoit que le Cambodge et la 
Thaïlande se partageront à parts égales les gains et bénéfices� sur une surface maritime de 
27.OOO km² qui sera mise en exploitation» et «théoriquement, les deux pays se sont donnés 
six mois pour élaborer les cadres législatif et technique ainsi que la convention commune 
prévus par le Mémorandum. »  
 
     Redoutant de futures conséquences préjudiciables à notre intégrité territoriale, le Comité 
des Frontières du Cambodge se fait le devoir de rappeler le fond  de sa lettre en date du 6 
décembre 1999, adressée à Samdech, et qui, en corrélation avec le Mémorandum d�Entente 
du 18 juin 2001, peut se résumer notamment en cinq points fondamentaux suivants : 
 

1- Nonobstant le Traité Franco-Siamois du 23 mars 1907, la Thaïlande s�est donnée le 
droit de réviser unilatéralement, dans les années soixante, la délimitation adjacente de 
son plateau continental de plus en plus déviée vers les côtes cambodgiennes, 
élargissant ainsi effectivement la zone de litige et à nos détriments. 

 
2- Le Gouvernement Royal du Cambodge avait déjà proposé en 1995 une exploitation 

pétrolière commune avec des sociétés étrangères, mais ces dernières ont crû devoir 
retirer leurs projets d�investissements du fait que la question de délimitation des zones 
litigieuses  n�a pas été réglée - et elle ne l�est toujours pas. A l�époque, la Thaïlande 
elle-même avait demandé au Cambodge à ce que la délimitation des domaines 
maritimes respectifs soit au préalable reconnue d�accord parties. 

 
3- Aujourd�hui, parmi les zones proposées dans le Mémorandum d�Entente en date du 18 

juin 2001, l�une d�elles se trouve dans notre plateau continental défini par le Traité 
Franco-Siamois de 1907, et non dans la zone de chevauchement. 

 



 

 

4- L�exploitation commune ne pourrait se réaliser, d�une part, qu�après délimitation 
effective des zones contestées, et d�autre part, que lorsqu�un gisement se trouve coupé 
par la frontière commune nettement délimitée. Dans ce dernier cas, le partage se ferait 
au prorata de la superficie du gisement ou de la quantité de la réserve reconnue après 
les forages, et non «à parts égales » comme le laissait entendre le Mémorandum. 

 
 
5- Précédemment, la Thaïlande et la Malaisie ont connu une longue période de 

contentieux concernant la délimitation de leur plateau continental. Les deux pays ont 
mis leur point d�honneur à négocier pendant des décennies pour arriver à un accord 
final en 1994, avant d�accepter de mettre en exploitation commune une petite zone de 
quelques kilomètres carrés - le «Joint development area» - en 1995 seulement. 

 
     Notre pays vit en ce moment une période extrêmement dangereuse pour son intégrité 
territoriale et sa souveraineté nationale, tant que les traités et accords signés avec le Vietnam 
pendant l�occupation armée vietnamienne ne sont pas purement et simplement abolis, en 
application des Accords de Paix de Paris sur le Cambodge de 1991, et également, tant que la 
Convention bilatérale entre la Thaïlande et le Vietnam  du 11 août 1997 au détriment de 
notre pays  ne soit dénoncée par le Gouvernement Royal du Cambodge. A présent, 
l�acceptation du Cambodge de cette «exploitation commune» avec la Thaïlande pourrait être 
évoquée plus tard par cette dernière comme une reconnaissance tacite du premier de 
l�existence d�une zone maritime litigieuse, donc sujette à une nouvelle délimitation 
corrective, alors que cette délimitation avait déjà été faite par des accords internationaux 
reconnus dans le passé. 
    
  Partant, nous estimons qu�il ne saurait être nullement question d�exploitation commune ni 
avec le Vietnam, ni avec la Thaïlande, des zones de notre domaine maritime, tant que le 
processus légal, juridique, de portée internationale, concernant les questions ci-dessus 
évoquées, ne soit au préalable entamé et effectivement réglé, dans le respect de la 
souveraineté, de l�intégrité territoriale et des intérêts réciproques bien compris entre le 
Cambodge et ses voisins. 
      
 
     Dans l�espoir que Samdech prenne en considération les observations suscitées, nous vous 
prions de bien vouloir agréer l�expression de nos respectueuses salutations. 

 
Le Président du Comité des Frontières du Cambodge, 

 
Sean Pengsè 

 
Copie : 

 
- Cabinet du Palais Royal 
- Président du Sénat 
- Président de l�Assemblée Nationale 
- Président du Conseil Constitutionnel 
 



 

 

CFC/CBC 0701/24A 
 
    

  Paris, July 18, 2001 
 
    
 
    
 
  To Samdech Hun Sen 
  Prime Minister of the Royal Government 
  Kingdom of Cambodia 
 
  Phnom Penh 

 
    
 
  Subject: Cambodia-Thailand Agreement for common exploitation of hydrocarbons. 
 
    
 
  Samdech, 
 
    
 
  On behalf of the Royal Government, you signed with the Thai Prime Minister on June 18, 2001 a 
joint communiqué to confirm the terms used in the Memorandum of Understanding on joint 
exploitation of two oil zones in the Gulf of Thailand. 
 
  The newspaper CAMBODGE SOIR reported the event in its article dated June 18, 2001. It wrote: 
�the oil exploitation memorandum provides for Cambodia and Thailand equal parts of earning and 
profit sharing over 27,000 square kilometers of Thailand two oil maritime zones area to be exploited.� 
Theoretically, both countries gave themselves a six month period for elaborating legislative and 
technical cadres as well as a joint convention as foreseen by the Memorandum.� 
 
  By dread of further harmful consequences on our national sovereignty, the Cambodia Borders 
Committee estimates it has the duty to recall the essence of its December 6, 1999 letter sent to Your 
Excellence. In correlation with the June 18, 2001 Memorandum of Understanding, that letter can be 
summarized in five fundamental points as follows: 
 
    
  1-     Notwithstanding the March 23, 1907 France/Siam Treaty, Thailand offered itself the right, to 
unilaterally review in the 60�s, the adjacent delimitation of its continental shelf that was more and 
more turned off its course toward the Cambodian Coastline. That action effectively enlarged the 
litigious zone to our expenses.  
 
  2-     In 1995, the Royal Government of Cambodia did propose joint oil exploration with foreign 
firms, but the latter withdrew their investment projects due to the fact that the litigious demarcation 
zones issue was not settled. So far, it is not. At the time, Thailand itself asked Cambodia that any 
demarcation of respective maritime domains must be beforehand recognized by mutual consent.  



 

 

 
  3-     Today, among zones being proposed in the June 18, 2001 Memorandum of Understanding, one 
of them is instead localized within our continental self, as defined by the 1907 France/ Siam Treaty 
and not in the crossing zone. 
 
4-     Any common exploitation could not be undertaken, on one hand, before an effective demarcation 
of contested zones, and on the other hand, without an oilfield is cut by the completely delimited 
common border. In the last case, the share should be based on a pro rata procedure that consists of 
taking account of the capacity of the oilfield or the quantity of reserves obtained and recognized after 
drillings, and not �at equal parts� as the Memorandum insinuated. 
 
  5-  Previously, Thailand and Malaysia experienced a long period of litigation regarding the 
delimitation of their continental shelf. Both countries have put their point of honor to decades long 
negotiations before reaching a final agreement in 1994, following intense discussions over a joint 
exploitation of merely a few square kilometers small zone (the joint development areas) in 1995. 
    
 
  Our country is living an extremely dangerous period for its national integrity and its national 
sovereignty, in the absence of appropriate actions on the part of the Royal Government of Cambodia.  
To implement the 1991 Paris Peace Accords on Cambodia, treaties and accords signed with Vietnam 
during the Vietnamese military occupation should have been purely and simply abolished. By the way, 
the August 11, 1997 Thailand/Vietnam bilateral treaty that is fully detrimental to our country had to be 
equally denounced by us. The present acceptation by Cambodia of that �joint exploitation� 
undertaking with Thailand could unable this neighboring country to invoke one day this deed as a tacit 
recognition by Cambodia of an existing litigious maritime zone. That is susceptible to necessity of 
another corrective delimitation, while that delimitation was already definitively recognized in all past 
international accords. 
 
  Therefore, we opine that, neither with Vietnam, nor with Thailand, it would be by no means question 
of any joint exploitation of our maritime domain zones, as far as legal and juridical proceedings under 
international scope, concerning the above-mentioned issues, would not be beforehand initiated and 
effectively settled, in the respect of sovereignty, territorial integrity, mutual interests and good 
understanding between Cambodia and its neighbors. 
 
   With our hope that proper attention will be paid to our above observations, we would like to renew 
to this deed the expression of our highest consideration.   
 
    
 
    
 

                          The President, 
 
    
 
 

   SEAN Péngsè 
  CC: 
 
  -         Royal Cabinet 
  -         Senate President 
  -         National Assembly President 
  -         Constitutional Council President 



 

 

CFC-CBC 0701/24K 

ahÐl¥äÇ¬Ë¯ ÜyEzË 18 hhAsÇ 2001 
    

 
Ò̄©oÞ¬Ç£oÒ¢©h ¯Ú©Lm ±âÐ¢ Û¯¢ 

¢Çªh¬sM©a¢LË Ü¢ ¬Ço¬sMÇ¨É¥Ç-h©WÑoÇ 
ahÐl T̈ÞÚ§q  Ò̄©aoÇ£ ì 

 
 
h©Y®xQÑ : hÉmFa§©Úa§ÙlÛiY¬−Üy L̄Ë§Ë ¯h©Y¨Ç§¦-Éxh©YÚa£lhÇx ¬Ô©jTÇ ì 
 
 

¯Ú©Lm 
 

xÇl¢Ç© ¬Ço¬sMÇ É̈¥Ç-h©WÑoÇ ¯Ú©Lm¥Ç¢mÐà±xQÚ-iÇ ¢ÇÜyE18 ©ÉyÐ¢Ç 2001 oÇ©Ôª ¢Çªh 
¬sM©a¢LËÜy ¢Ò®Ú¯mhLËÛyclhÇ¬wç £rHÇhã³Þ§ËÚ¯mhLË¢Ç¢Ç hTÑl�³¢Ð¯eÇ¬w: Ü¢ hÇ¬ÚªÇjª-ãjTÇ�©Ôª 
L̄Ë§Ë¯h©Y¨Ç§ ¦-Éxh©Y¬Ô©jTÇ  hTÐlxÞ£¢ãÚa£lhÇx §Ë¬xÞ£¢ã Ú¢ÝhTÐlpÒl¯©ÐazÚ¯Ù© ì  ¯Ç¬§xè©Ç¢ 

�hÞ£Òx f̄ç d̄Ç¬� (Cambodge Soir) ÚmqÜyE18/06/2001 Ûs-¦eÇª³Þ§Êa§ÌxLhÇ¬wçÚ¢à ¥Ç¢Ú³Çª sÌl 
yÇ �³¢Ð¯eÇ¬w:Ü¢hÇ¬ÚªÇjª-ã jTÇ ¥Ç¢ÚajÇlyÇ h©WÑoÇ ¢Él ÜyzUlã ¢ÍlÛmhÚ Ë̄Y¨ÇjjTÇ ¢Ò® 
a¥ÇhãmÞwÒ- ¢ÉlmÞÚwq ...Ú-ËÜ¦R¯©ÐazzÞ±Þ 27.000 j©2 Ûs-¢ÍlaxÒ®Ú³ÇªÚ¡dË ¯h©Y¨Ç§¦-Éxh©Y 
¬Ô©jTÇ� Ú±Ëª �xÇ©ÚjÇ-hÇ¬wç a£Úz¯zÇÞl§Ë¬ ¢ÍlÚ¬Ù£mÞoÇ©ÔªjTÇ hTÐl¬ª:a¥ÇÞ©ÔªÛi£¢RÇ£ãÚ¢à 
¢Ô®ah£iåwNmUÇ£ã¢Él£ÚmFhÚz¯ a§©zÇÞl³¢Ð¯rJÇ¬Ô©jTÇ Ûs-³¢Ð¯eÇ¬w:Ú¢Çà ¥Ç¢hÞwxãa¯Ç£ãÚ±Ëª�ì 
 
ÚsÇªÚ±xÐa§Ôª¥Ç¬©X mÞÚ§Çà¦-®É¥Çh³Ça Ò̄® Ûs-¢Íl³ÇmÚhËxs-ã ³¡É£Úxª¨Ç§h©WÑoÇ Ú¢Ý ³¢Çjx 
hÇ- jw:h©YÇ¡ÉhÇ¬a§ÞÛs¢h©WÑoÇ ©Ç¢h¬wËhÉmF Ò̄©¬Þ-Íh ¢Ò®oÞÚ¬Ý-ÉiÍx mÐàÜyEzË6¡TÓ1999 Ûs- ÚªËl 
¥Ç¢Ú¦KË¬ oÒ¢¯Ú©Lm ¢Él©Ç¢zÞ¢ÇhãzÞ¢l oÇ©Ôª �³¢Ð¯eÇ¬w:Ü¢hÇ¬ÚªÇjª-ãjTÇ� ¢ÇÜyE 18 ©ÉyÐ¢Ç 
2001 Ú¢àÛs¬ hTÐlmÞwÐm Þ̄iÇ¢ãê iÇlÚahÇ©Ú¢à é 



 

 

1− ydËxUÉxÛx©Ç¢ hÉmFa§©Úa§Ùl¥Ç¬ÇÞl−Ú¯Ù© mÐàÜyE23 ©É¢Ç 1907 Ú±ËªhLË a£Úz¯ÜyzUlã 
¥Ç¢Ú£Êh É̄zS ÁhÚxÇ¨ÇjÊ  hTÑlz¯®xe 1960 Þ̄Ú¬mhÞwxã£¢RÇxã £¬ÉÚ®w iWlã¬Ç£ 
¯©Ðaz icÕ¢ Ú³ÇªhÇ¢ãÛxlÇhÚamÊ¢ÚzUÊlê ©hiÇlÚnT¬¯©ÐazÛiY¬  jÎÚj§alÊhxÞ£¢ã ©Ç¢ 
zÞ¢Ç¯ãjTÇ ¬®Çla£Úz¯zÇÞl§Ë¬ hÇ¢ãÛx¡ÞÚzUËl oÇ-ÞsÇ£ãì 

2− Ú¢ÝnTÇÞ1995 ¬Ço¬sMÇ É̈¥Ç-h©WÑoÇ ¡cÇ£ã¥Ç¢Ú Ë̄T¬©LlÚ±Ëª Ú³ÇªÚ£Ëh¯h©Y¨Ç§¦-Éxh©Y¬Ô©jTÇ 
¬Ðh¬hÚa£l hÇx oÇ©Ôª¯±ajÇ¯£¬Úz¯ Ú¢ÝhTÑlxÞ£¢ãÚ¢Çà ÛxaxÒ®¯±ajÇ¯ £¬Úz¯ 
zÇÞlÚ¢Çà Þ̄Ú¬mshzÐ¢®É¢ÉÚªÇjicÕ¢ ®Éq ÚaràÛx£rfÇhÞwxãa§ÞÛs¢ hTÑlxÞ£¢ã©Ç¢zÞ¢Ç ã̄Ú¢Çà 
©É¢zÇ¢ã Þ̄Ú¬moÇhãmUÇ ã̄ ¬®ÇlÛiY¬¢ÉlÜyì Ú§-Ú¢Çà Ú¯Çx a£Úz¯ÜyzUlãicÕ¢Ál  hæ¥Ç¢ 
Ú T̄Ë¬h©WÑoÇ  Ú³ÇªÚ£ËhhÉmFm¬mÇjÇT ÚsË©UËhÞwxãoÇhãmUÇ ã̄  ¢Ô®Ûs¢¯©Ðaz Ú¬ÙlicÕ¢Ûs¬ì 

3− Ú¢ÝÚ§-Ú¢à hTÑlxÞ£¢ãÚ¦elê Ûs-hÞwxãhTÑl ³¢Ð¯eÇ¬w: Ü¢ hÇ¬ÚªÇjª-ãjTÇ ¢ÇÜyE 18 
©ÉyÐ¢Ç 2001 ©Ç¢xÞ£¢ã©Ôª É̄QxzÇÞla Ð̄l hTÑl£¬ÉÚ®wiWlã¬Ç£¯©Ðaz ¬£ ã̄h©WÑoÇ 
Ûs-hÉmFa§©Úa§Ùl¥Ç¬ÇÞl−Ú¯Ù© mÐàÜyE 23 ©É¢Ç 1907 ¥Ç¢hÞwxãmUÇ¯ã jÎ©É¢Û©¢ 
oÇxÞ£¢ã ®ÇxÚ-ËÛs¢¯lBÇlÚzì 

4− xÇ©¡©YxÇ ¯h©Y¨Ç§¦-Éxh©Y¬Ô©jTÇ ¢Íla£a§ÍxLaxÍ©axÔ®¥Ç¢ -ÐàwÇÚj¥Ç¢ hÞwxãoÇhãmUÇ ã̄ 
oÇÚa¯m Ú±Ëª ¢Ò®a§ÞÛs¢Ü¢xÞ£¢ã©Ç¢zÞ¢Ç¯ã¦l Ú±ËªÚjÚ¡dË¦-Éxh©Y¬Ô©jTÇ ÛxaxlãxÞ£¢ã 
Ûs-©Ç¢Úa£lhÇx mÞÛiea§ÞÛs¢ Ûs-ÚjhÞwxãÚ±ËªÚ¢Çà¦l ì hTÑlh¬wË iÇl ÚahÇªÚ¢à 
hÇ¬Ûmha£ÚªÇo¢çjÇT ÛxlÚ¡dÊxÇ© ¯©Ç©Çax (prorata) Ü¢Ü¦RxÞ£¢ã ©Ç¢Úa£lhÇx ¾ 
xÇ©¨ÇjzÞ±Þ Ü¢ L̄ÑhÚa£l Ûs-hÇ¬¬Ðh¬h ¥Ç¢ÚkÊq axlãzÊÚ¢Çà jÎ©É¢Û©¢ �ÛmhÚ Ë̄YjTÇ� 
Ú¢Ýaj£ã hÛ¢cl sÒm³¢Ð¯eÇ¬w: Ü¢hÇ¬ÚªÇjª-ãjTÇÚ¢Çà ¥Ç¢£¢cÎÚzì 

5− hTÑlhÇ-h¢cl©hÚ¢à a£Úz¯ÜyzUlã ¢Él a£Úz¯©ÇäÚzU¯ÐË ©Ç¢zÞ¢Ç ã̄oÇªÒ¬³ÛldlwÇ ã̄ 
hTÑlÚ¬×lhÞwxã a§ÞÛs¢iWlã¬Ç£¯©ÐazÚ¬ÙlicÕ¢ ì a£Úz¯zÇÞl§Ë¬ ¥Ç¢¬heÇhÉxLÉª¯oÇxÉÚj 
ÚsÇªÚ¡dËhÉmFm¬mÇjÇT ªäÇl-Ígx-g¢ã ³ ã̄¬ª:ÚamË¢z¯®xe zÞ¬ÇÞ¥Ç¢ Þ̄Ú¬m hÉmFa§©Úa§Ùl 
£rF£ã©ÔªÚ¢ÝnTÇÞ 1994 ©Ð¢¢ÉlÚj Ð̄imÉxL sÇhãxÞ£¢ã xÒm©Ôª ©Ç¢Ü¦R£Ô¢−s£ã j©2 
Ú³ÇªÚ¡Ëd¦-Éxh©Y¬Ô©jÇT (Joint development areas) Ú¢ÝnTÇÞ 1995 £ÐäÚwPÇà ì 

 
a£Úz¯h©WÑoÇÚªËl¯§dÜyE hÞ§Ðl Q̄ÉxhTÑl ¬ª:hÇ-©Ôª a£h£ÚsÇªÚajÇàyTÇhã¡E¢ã¡E¬wÇ ã̄ mÞÚrà 
£Ò¬w¨Ç§ zÍhsËicÕ¢ ¢Él³¡É£ÚxªoÇxÉ s¬Ç£wÇ¯¢SÉ¯rJÇ ¢ÉlhÉmFa§©Úa§Ùl¢Ç¢Ç Ûs-¥Ç¢mÐà±xQÚ-iÇ 
oÇ©Ôª Ú®ÙxwÇ© ÚahÇ©³ÞwÇmÚªÇ¡ÇhÇ¢ãhÇ£ã ¬£ ã̄®ÙxwÇ© §ÞÐzÇ¢ãaxÔ®¥Ç¢-£ãÚmÇ- ÚsÇª ³¢Ð®xLÉ 
xÇ© hÉmFa§©Úa§ÙlahÐl¥äÇ¬Í̄  nTÇÞ1991 a§©jTÇ¢ÉlhÇ¬a£hÇ ã̄ oÇºzUÇ¬Éh ÚsÇª¬Ço¬sMÇ É̈¥Ç- h©WÑoÇ 
©É¢zzÔ- C̄Ç-ã ¯¢SÉ¯rJÇÚzd¨ÇjË ¬®ÇlÜyzUlã¢ÉlÚ®ÙxwÇ© mÐàÜyE 11 Ë̄±Ç 1997 Ûs- Ú¡dË£Þr¢ 
Ú-Ë É̄zSh©WÑoÇ Ú¢ÇàÚz ì Ú¢ÝÚ§-Ú¢àÚzÙx hÇ¬ª-ãa§©¬£ ã̄h©WÑoÇ mÞÚrà �¯h©Ÿ Ç§ ¦-Éx 



 

 

h©Y¬Ô©jTÇ� oÇ©ÔªÜyzUlã hTÑl-hBiåwN©É¢oÇhãmUÇ ã̄±TÍl ¢Íl³Çm¥Ç¢oÇÚ-¯ hTÑl³¢ÇjxhÇ- Ú³Çª 
ÜyzUlã Ú-Ëh¯Þ³Çl yÇoÇhÇ¬zzÔ-¯CÇ-ã ¬£¯ãÛiY¬ ¢Ò®Ûs¢¯©Ðaz©Ôª �©Ç¢zÞ¢Ç¯ã� Ûs-xÞ¬Ò®Ú³Çª©Ç¢ 
hÇ¬jÒ¯£¢RÇxãa§ÞÛs¢oÇyYË ÚzÇà£Ë ©Ç¢£¢RÇxã Ûs-hÞwxã¬ÔmÚ±Ëª ÚsÇªhÉmFa§©Úa§Ùl³¢L¬oÇxÉ¢Ç¢Ç hTÑl 
³xÊxhÇ-hLË ì 
 
³Ça å̄ªÚ±xÐÚ¢à ÚªËlñª-ãyÇ h©WÑoÇ©É¢axÒ®Ú¡Ëd ¯h©Ÿ Ç§¦-Éxh©Y¬Ô©jTÇ³dË hTÑlxÞ£¢ãÚ¦elê Ü¢Ûs¢ 
¯©ÐazicÕ¢ oÇ©ÔªÚ®ÙxwÇ©hLË oÇ©ÔªÜyzUlãhLË s¬Ç£wÇ¬Ç-ã£rfÇiÇlÚ-Ë ©É¢zÇ¢ã¥Ç¢ Þ̄Ú¬m oÇhãmUÇ ã̄ 
xÇ©hUÕ¢iTÇxmUÇ£ã Ûs-©Ç¢³Ç¢Ð¨Ç§³¢L¬oÇxÉ ¢ÉlhTÑlhÇ¬ÚjÇ¬§ ³¡É£Úxª £Ò¬w¨Ç§zÍhsË ¢Éla£ÚªÇo¢ç 
axÍ©axÓ®Ú¬ÙlicÕ¢ ¬®Çlh©WÑoÇ¢Éla£Úz¯oÉxiÇl Ú¢ÇàÚzUËª ì 
 
ÚsÇª©Ç¢oÞÚ¢×yÇ ¯Ú©Lm¢Çªh¬sM©a¢ËL ¢ÍlmÇ£ã³Ç¬©Ywç mÞÚrà¯ÚlAx¢Ç¢ÇiÇlÚ-Ë ÚªËlñ¯Ò© ¯Ú©Lm 
Ú©xLÇzzÔ-oÇ©ÔªÚ¢à ¢Ò® ¨Ç¬®¨hLÊ sæiWlãiW ã̄ ³Þ§ËÚªËlñ í 

 
 

a£¡Ç¢ jw:h©YÇ¡ÉhÇ¬a§ÞÛs¢h©WÑoÇ 

                        
â̄Ç¢ Ú£älÛ¯ 

    
m©clydÇª ¢Él oÒ¢ :m©clydÇª ¢Él oÒ¢ :m©clydÇª ¢Él oÒ¢ :m©clydÇª ¢Él oÒ¢ :    
−iÐzRhÇ-åª a§à©±Çheax  
−¯Ú©Lm a£¡Ç¢a§ÍzS¯¨Ç  
−¯Ú©Lm a§àa£¡Ç¢¬sM̄ ¨Ç  
−ÁhºxL© a£¡Ç¢ahÑ©a£ÍheÇ¡©Y¢ÐrJ  
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